
CHRÉTIENS ENSEMBLE
Une lettre pour mieux se connaître

PAIX DANS LES EGLISES – PAIX DU MONDE.

Tel était le thème du colloque de l’ISEO ( Institut 
Supérieur d’Etudes Oecuméniques) qui s’est déroulé 
à Paris du 9 au 11 mars dernier. Un thème choisi il y 
a deux ans, bien avant le déclenchement de la guerre 
en Ukraine mais qui, hélas, n’a jamais été autant 
d’actualité  !

Nous étions nombreux à suivre ce colloque et si la 
diversité des intervenants était grande il en allait 
de même parmi le public présent. Orthodoxes – 
Catholiques – Luthériens – Réformés – Mennonites 
– Quakers, etc...venus de toute l’Europe et du Moyen-
Orient, tous étaient réunis pour poursuivre un dialogue 
authentique avec respect et désir de connaître et de 
s’ouvrir à l’autre différent.

Il s’agissait d’examiner dans quelle mesure 
l’oecuménisme constitue un élément clé dans la 
conversion des chrétiens et des Eglises à une culture 
de paix enracinée dans l’Evangile, au service d’une 
paix durable dans le monde. «  Être fils de la paix, 
est un chemin pascal à parcourir.  » disait Anne-
Sophie Vivier-Muresan, directrice de l’ISEO, dans son 
discours d’ouverture. C’est ce chemin que nous avons 
essayé de parcourir ensemble durant ces trois jours, 
évoquant le « Shalom. » de la bible. La paix dans ses 
trois dimensions : celle venue d’en haut, celle intérieure 
et celle du monde, indissociables les unes des autres ; 
mais aussi  dénonçant les fausses paix comme l’ont fait 
en leur temps M Luther ou D Bonhoeffer, réfléchissant 
sur la notion de « guerre juste. », la nécessité d’une 
guérison des mémoires, et les limites de la non-violence. 
C’est dire si le programme était copieux et impossible 
à résumer ici. Les échanges en ateliers ont permis 
d’exposer des exemples concrets de construction de la 
paix lors de conflits à travers le monde et de n’en pas 
rester aux idées générales.

Trois jours qui ont permis à chacun de repartir plus 
riche en espérance et de susciter en tous le désir toujours 
plus grand d’être Artisans de Paix, ici et maintenant.
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«Croyante et pratiquante depuis l’enfance, j’ai 
découvert la foi après ma confirmation à 
une époque où ma vie a changé. Est-ce la 

foi qui a changé ma vie ou la transformation de ma vie 
qui m’a donné la foi ?

J’ai toujours été très engagée dans la vie de l’Église 
protestante unie de France dans la paroisse de Saint-
Dié. J’ai participé aux différents enseignements religieux 
selon mon âge jusqu’à ma confirmation mais également 
aux nombreux repas, fêtes et sorties organisés par la 
paroisse. Mon implication dans la paroisse coïncide avec 
ces temps d’Église amicaux et accueillants.

J’aime vivre ma foi en étant active dans la paroisse, en 
participant aux cultes, en aidant aux repas, en allant aux 
camps et événements jeunes organisés. J’apprécie de me 
joindre à des temps de prières ou d’étude de la Bible et 
être catéchète pour le groupe de jeunes de St-Dié. 

Avec les derniers événements récents, les confinements 
dus à la pandémie mondiale, je me suis rendu compte 
que partager un moment avec les autres paroissiens est ce 
qui compte réellement pour moi dans le protestantisme. 
Les rencontres avec les autres, être en mesure d’être 
ensemble pour prier, se retrouver pour la même chose, 
sont vraiment très précieux.

J’aime être en mesure de sortir de mon travail quotidien 
et de me ressourcer spirituellement et de m’ouvrir à 
la réflexion. Le protestantisme me permet de mettre 
l’accent sur les éléments fondamentaux de la vie, les 
choses simples mais qui nous font vivre.»

«Le sens que l’Éternel veut que je donne 
à ma vie se manifeste au sein de 
l’Église réformée, que je sers depuis 50 

ans, librement, dans la joie, avec humilité. Cela 
s’exerce à travers le ministère de la Parole, en tant 
que prédicateur ; c’est aussi pour moi une source 
d’enrichissement humain et spirituel, depuis 
maintenant plus de 15 ans.

Ma prime enfance parisienne s’est passée dans un 
environnement où le christianisme n’a laissé sa 
première empreinte que tardivement. La véritable 
révélation de la présence du Christ dans ma vie ne 
s’est réalisée que vers 17 ans, lors d’une nuit de Noël 
; cinq autres années devaient s’écouler, avant que je 
me décide à franchir le pas. La prise de conscience 
de la présence du Christ en moi a provoqué une 
transformation dans mon existence personnelle et 
un investissement dans la vie de l’Église. 

Grâce à l’aide d’un certain nombre de pasteurs qui 
ont été pour mon épouse et moi des « veilleurs », 
j’ai pu continuer cette longue recherche spirituelle, 
à travers la méditation, l’étude de la Bible ; cela a 
parfois laissé se révéler le doute, mais avec l’aide 
de Dieu il est fait pour être surmonté. J’ai éprouvé 
la nécessité d’approfondir mes connaissances 
théologiques et, à 60 ans, l’occasion s’est présentée 
d’acquérir une formation universitaire. 

N’est-ce pas l’Éternel qui a guidé mes pas, lui qui me 
connaît mieux que je ne me connais, et me met à son 
service ? À Dieu seul la gloire ! Je tiens fermement à 
la liberté de conscience, à l’esprit de tolérance, et au 
respect de la vie.
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«La première réponse qui me vient à l’esprit 
c’est ce verset 105 du psaume 119 : « Ta Parole 
est une lampe à mes pieds, et une lumière 

sur mon sentier. » C’est par la Bible que j’ai découvert 
l’Amour de Dieu pour moi. Dans les évangiles, tous les 
récits de la vie de Jésus-Christ nous montrent combien 
Dieu aime l’être humain, comment Il accueille tout 
être qui tourne son regard vers Lui. Et en ces temps de 
Pâques, nous avons célébré l’Amour de Dieu porté à 
l’extrême : Christ mort pour nos péchés et ressuscité le 
3e jour. Jean 3, 16. 

Deuxièmement, je dirai qu’elle est une nourriture. 
Matthieu 4,4. Comment affermir ma foi, comment 
marcher avec certitude, si mon âme n’est pas nourrie ? 
La Bible comporte des livres tellement différents les uns 
des autres : les livres historiques, les livres prophétiques, 
les livres poétiques, les lettres ou épîtres des apôtres. Ils 
ont chacun quelque chose de différent à nous apporter. 
À chaque situation vécue, je peux y trouver une parole 
de réconfort, de joie, de paix, d’espérance. Certes la 
Bible a été écrite sur tant d’années, par tant d’auteurs de 
cultures différentes de la nôtre. Mais bien des situations 
décrites présentent des analogies avec celles que nous 
vivons. La Bible reste un livre tout à fait d’actualité. 
Elle paraît complexe, mais pour qui est curieux, elle est 
pleine de surprises.

Un conseil, ne pas en faire une lecture linéaire, 
mais une lecture plaisir, piocher et échanger : les 
partages bibliques vécus entre croyants sont riches de 
découvertes et d’encouragements.»

TÉMOIGNAGES
de chrétiens de l’église protestante unie de vosges-meurthe

GHISLAINE - 62 ANS

VIRGINIE - 22 ANS

PATRICK - 70 ANS

RENDEZ-VOUS
RAON-L’ÉTAPE

 Dimanche 26 juin à 10h30
Culte commun de l’Église protestante unie 

de Vosges-Meurthe et de l’Église évangélique 
mennonite de Baccarat

// Temple - 23 av. du Gal - de-Gaulle 

VOSGES
Du 23 août au 27 août 

« La Colline»
Camp-prière pour les jeunes de 8 à 18 ans

// 5, chemin des Boudières, Fresse-sur-Moselle 
Inscription : www.catholique88.fr/camp-priere-2022

Nuit des veilleurs ...
Journées de prière pour la Journée internationale 
des Nations unies  pour les victimes de la torture.

... À EPINAL
Vendredi 24 juin à 18h30

// Salle de la fraternité - 28, rue de la préfecture

... À SAINT-DIÉ
Samedi 25 juin à 18h

// Temple - 12, rue du Maréchal Foch

Infos : https://nuitdesveilleurs.fr



«Dieu m’a appelé au ministère pastoral dans son 
Église, mais je ne sais ni quand ni comment ! 
Un beau jour, j’ai réalisé qu’il m’avait amené 

ici, moi jeune catholique pratiquant, élève-instituteur raté, 
à travers des rencontres à Vie Nouvelle, puis un groupe de 
jeunes qui réunissait catholiques et protestants au temple de 
la rue Lanterne à Lyon, et enfin des études de théologie à 
la « Catho » de Lyon, puis à l’Institut protestant à Paris et à 
Montpellier. C’était il y a quelques années… 

Après quelques remplacements d’été (« suffragances »), j’ai 
été stagiaire (« proposant ») dès l’été 1985, puis pasteur de 
l’Église réformée de France (ordonné le 1er mai 1987) à Uzès 
(Gard), puis à Jarnac (Charente), en Touraine, et maintenant 
à Saint-Dié ! J’ai 63 ans, et suis marié à un autre pasteur 
depuis 35 ans !

C’est par sa prédication qu’un pasteur protestant est 
«  évêque  » en son Église. Car l’Évangile est au fondement 
et au cœur de la vie de l’Église, et cet Évangile est « bonne 
annonce » – ce qui veut dire que non seulement il se reçoit, 
mais qu’il s’annonce ! Et quel est cet Évangile ? Non pas un 
livre, mais l’amour gratuit de Dieu qui s’est manifesté dans 
le don de Jésus-Christ, qui « est mort pour nous afin que 
nous ayons pardon, joie et salut », comme le dit une prière 
du culte…

Pourtant, le livre par lequel le Saint-Esprit nous fait entendre 
cet Évangile (la Bible en ses 66 livres) mérite largement 
d’être le centre de notre foi, personnelle et communautaire. 
Nous le lisons, l’écoutons, le commentons, le discutons, le 
prions, tant au cours du culte que lors de différents moments 
bibliques (catéchismes, études, partages, introductions, 
lectures) et dans la vie personnelle et familiale.

La communauté où nous partageons cette « bonne annonce » 
est le cadeau que Dieu nous a offert en prime, afin de nous 
entraîner les uns les autres. Ce n’est pas le pasteur qui la 
gouverne, mais un conseil élu par ses membres (le pasteur 
en fait partie). Nous essayons de vivre, dans la fidélité à 
l’Évangile, une diversité de services et de responsabilités 
(de « ministères ») au service du seul Chef de l’Église et 
de nos frères et sœurs. Si l’Église est une communauté 
appelée par Dieu à travers la prédication et les sacrements 
(baptême et sainte cène), elle est donc dirigée collégialement 
pour pouvoir accomplir sa mission de témoignage dans le 
monde. »

David MITRANI
pasteur de l’église protestante UNIE DE VOSGES-MEURTHE

« Une mission de témoignage 
dans le monde »

L’ÉGLISE PROTESTANTE UNIE DE VOSGES-MEURTHE

Elle est la réunion des Églises réformées de Saint-Dié et de Raon-l’Étape - Senones - Baccarat 
réalisée en 2019. Ces Églises ont été « dressées » au milieu du XIXe siècle, et beaucoup de leurs 
membres sont d’origine alsacienne ou montbéliardaise, luthérienne ou réformée ; d’autres viennent 
d’autres dénominations ou sont convertis de date récente.
Elle célèbre son culte chaque dimanche soit à Saint-Dié, soit à Senones, soit à Raon-l’Étape. Le 
culte (comportant la cène) est présidé par le pasteur ou éventuellement par des prédicateurs laïcs 
qui sont discernés par le Conseil presbytéral qui dirige l’Église. 
Elle témoigne auprès des enfants qui lui sont confiés (« école biblique ») et auprès des adolescents 
(« catéchisme »), elle organise des rencontres bibliques et conviviales, elle exerce l’entraide auprès 
des plus fragiles (pas seulement ses membres), elle participe à la vie régionale et nationale de son 
Union (l’Église protestante unie de France, ou EPUdF) et à sa Mission outre-mer (à travers le 
Service protestant de Mission). Elle finance son fonctionnement (traitement du pasteur, entretien 
de ses temples et de son Foyer, dépenses locales et de l’Union) par les dons de ses membres.

Siège : Foyer protestant - 13 rue Carbonnar, 88100 Saint-Dié-des-Vosges
Temples : 12 rue du Mal-Foch à Saint-Dié / quai Jules-Ferry à Senones 

23 av. du Gal-de-Gaulle à Raon-l’Étape
Mail : epudf.stdie.raon@free.fr

LEXICO-LOUPE

Protestantisme : Le mouvement né au XVIe siècle en Occident autour de Martin 
Luther, Jean Calvin et d’autres, et sans cesse renouvelé par des « réveils ». Les deux 
principes fondamentaux communs sont le salut par grâce par la foi seulement, et 
l’autorité souveraine de l’Écriture (la Bible) seule. La gloire n’appartient qu’à Dieu 
et tout baptisé est prêtre et peut s’adresser directement à Dieu sans intermédiaire 
autre que Jésus-Christ.

Église protestante unie : L’union en 2013 des Églises réformée et luthérienne 
de France (sauf l’Alsace-Moselle). Elle est membre de la Fédération protestante 
de France, du Conseil œcuménique des Églises, de la Conférence des Églises 
européennes, de la Communauté d’Églises en mission (Cévaa), etc. La région 
regroupant Lorraine, Franche-Comté et Bourgogne s’appelle « Est - Montbéliard » 
et est centrée sur l’agglomération de Belfort - Montbéliard où se situe la majorité 
des protestants de notre région.

Sainte cène : La célébration du dernier repas de Jésus-Christ, où lui-même invite 
et se donne en véritable nourriture à ceux qui y participent à travers le partage du 
pain et du vin.

Mission : L’annonce de « tout l’Évangile à tout l’homme », « de partout vers partout ». 
Elle se vit dans la rencontre, la fraternité et le dialogue, chaque Église bénéficiant 
de l’expérience des autres Églises pour témoigner localement de l’Évangile auprès de 
ceux qui ne le connaissent pas comme auprès de ses propres membres.

En Jésus de Nazareth, Dieu révèle son amour pour l’humanité 
et le monde. L’Église protestante unie de France le proclame 
avec les autres Églises chrétiennes. Sur la lancée de la 

Réforme, elle annonce cette bonne nouvelle : Dieu accueille 
chaque être humain tel qu’il est, sans aucun mérite de sa part. Dans 
cet Évangile de grâce, au cœur de la Bible, se manifeste l’Esprit de 
Dieu. Il permet à l’Église d’être à l’écoute des textes bibliques et de 
se laisser conduire par eux au quotidien.

Dieu nous a créés, nous invitant à vivre en confiance avec lui. 
Nous trahissons pourtant cette confiance, et nous voilà confrontés 
à un monde marqué par le mal et le malheur. Mais une brèche 
s’est ouverte avec Jésus, reconnu comme le Christ annoncé par les 
prophètes : le règne de Dieu est déjà à l’œuvre parmi nous.

Nous croyons qu’en Jésus, le Christ crucifié et ressuscité, Dieu a 
pris sur lui le mal. Père de bonté et de compassion, il habite notre 
fragilité et brise ainsi la puissance de la mort. Il fait toutes choses 
nouvelles ! Par son Fils Jésus, nous devenons ses enfants. Il nous 
relève sans cesse : de la peur à la confiance, de la résignation à la 
résistance, du désespoir à l’espérance. L’Esprit saint nous rend libres 
et responsables par la promesse d’une vie plus forte que la mort. Il 
nous encourage à témoigner de l’amour de Dieu, en paroles et en 
actes.

Dieu se soucie de toutes ses créatures. Il nous appelle, avec d’autres 
artisans de justice et de paix, à entendre les détresses et à combattre 
les fléaux de toutes sortes : inquiétudes existentielles, ruptures 
sociales, haine de l’autre, discriminations, persécutions, violences, 
surexploitation de la planète, refus de toute limite.
Dans les dons qu’elle reçoit de Dieu, l’Église puise les ressources 
lui permettant de vivre et d’accomplir avec joie son service  : 
proclamation de la Parole, célébration du baptême et de la 
cène, ainsi que prière, lecture de la Bible, vie communautaire et 
solidarité avec les plus fragiles. L’Église protestante unie de France 
se comprend comme l’un des visages de l’Église universelle. Elle 
atteste que la vérité dont elle vit la dépasse toujours.

À celui qui est amour au-delà de tout ce que nous pouvons exprimer 
et imaginer, disons notre reconnaissance. « Célébrez Dieu, car il 
est bon et sa fidélité dure pour toujours. » (Psaume 118.1)

 DÉCLARATION DE FOI DE 
L’ÉGLISE PROTESTANTE UNIE


